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DECEMBRE Ce not évoque-t-i-l pour vous des courses de dernière minute dans des
nagasins bondés, le llmols des cadeauxÌt ?

0u bien, est-ce le dernler nois de lrannée,
lrheure du bilan, des regrets et des conptes ?

0u encore, le nois de NoilI, Lrarrivée de 1rétoile'
ta fête de lrAnour et de lrespoir ?

Après la llretraitell dtoctobre, nos ambassadeurs pernanents à 1rétranger sont repar-
tj-s tous azi¡nuths regagner leur base d¡action : Jean-Jacques Odier en France dans
la banlieue lyonnaise; Plerre Spoenl à Bonn en Allenagne fédérale; Jean-Marc Duckert,
Göteborg en Suède, et les Grandy 1t1.1e de Chypre droù 1ts nous écrivent.

Tandis qurils poursuivent inlassable¡rent leur tâche dans leur pays dradoption,
drautres de nos anls font un travail inestinable, quoique dlscret : je pense aux
conbattants dont les forces physiques se sont effacées au profit des ressources
spirituelles. Par La prière ils exercent une actlon en profondeur :

- Frida Nef, clouée sur un lit dthôpltal à Lausanne depuis la ml-septembre,
- Lisa Jägg1i, à Winterthur,
- Suzi de Montnollin, à Cortaillod,
- Marthe Mottu, à Genève,
- le prof. Edouard Burnler, dans une naison de repos à Lausanne.

Nous les portons égalenent dans nos prlères et nos pensées.

AMIE ZTSSET a aussi connu ces tenps drinpuissance et de falblesse. A sa mé¡ooire
et en cadeau de NoëI pour vous tous, ses anis qurelle avait tant à coeur, voici
un de ses poèmes inédits :

Patfuis, la uie est csmile un Fagsage blanr
0n ne uûit Fas plus 1uin, rn ne sait Fas que fairÊ
0n attenù ùe usir une Fetite lumière
On espè're 1'arriuée ù'un ¡eu ùe prinùernps.

Ce smnt 1à 1es tem¡s riches, les temps ùe prufmùeur
Ceux mì ltsn mesure nûtre infinie nisÈre
0ù le Frûchain alûrs, teuien! un frÈre
0ù I'sn ùÉcsuure Feut-êùre le secret ùu hsnheur :

Celui ùe n'êtr¿ rien, mais ùe pruuûir FriÊr
telui ùe n'aunir rien et ùe Fûuuûir ùûnner

ûe qu'un Autre nûus ùûnne auec Luut Fon afiErur.
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LES LMES qUI rtt{OURRISSENTil

Le raessage des livres publiés aux Editions de Caux
ne prend pas une ride. A preuve, cette lettre drune
fidèle anie vaudoise, comptable retraitée I

Il y a quelque temps, itai eu à la porte la visite drun représentant en aspi-
rateurs, un jeune horane. Au cours de la conversation, jrapprends çluril sroccupe
de jeunes et donne bénévolernent son teurps de vacances pour aider conme noniteur
dans des camps de vacances organisés. Cornme un éclair, 1a pensée me vient d,e lui
renettre le lj.vre rll,es enfants, nos maîtrestr.

Quelques raois plus tard, ie recevais le livre en retour avectr...Comne promis, je vous renvoie ce mervelll_eux livre. Il
que je lrai acheté dans une librairie chrétienne. Et à mon
à une amie...tl

ces quelques nots
est tell-emenl beau
tour je ltai prêté

Cet' incident nra renforcée dans la conviction d.etlfaire un sortrt aux livres des
Editions de Caux que irachète toujours en plusieurs exemplaires clans lrenthousiasme
du moment. Après, crest autre chose ! Jrai peine à trouver ì-a personne juste pour
le livre juste.

Mais naintenant je suis convalncue que Dieu a un pì-an pour ces précieuses nuni-tions que sont ces livres. Ces derniers temps, des occasions se sont présentées
où ¡tai pu envoyer à trois personnes le livre qu1 nrest apparu adéquat, en priant
pour chacune drelles.

Crest en relisant souvent tout ou partie de ces Li-vres que je redécouvre à cha-
que fois les trésors qurils contiennent et que grandit ma conviction quant à leur
utilisatlon.

ANNETTE GANDER, Corsier

Connaissez-vous ce jeu de société où lfon doit noter ! choses â, encporter sur une
Île déserte ? Un jour, jral désolé mes hôtes (lors de na forrnation avec le RAM
en Grande-Bretagne), en choisissant un st-Exupéry et non la Bible !

Depuis trois ans, ce sont les rrI,ettres à sa fanille-e'l €es anisrr de Th. Spoerri
qui sont devenues pour moi une source inépui-sabte drenrichissement. Jty découvre
toute lranplitude de délicatesse dans les relations hu¡raines, et la qualité de
réflexion qui, i1 ne senble, faj-t grandir les deux partenaires. Jtai soif d,ap-
prendre cela.

Après avoir lu ttPour l'anour de de , jtai raconté 1e changenent d.rIrène Laure
à non Sroupe drécole du di-nanche. Un jeune garçon de dix ans a eu cette excl-a-
mation venue du coeur : llMais pourquoi les journaux nrécrivent-ils pas ces his-
toires-là ?rr

En effet, 11 nry a pas
à toute notre àttente.

drâge p'our avoir soif drespérance. Laissons Noiil répondre

JACQUELINE PELET, Lausanne
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NOUVELLES DE CITYPRE

De retour à Chypre après une absence de presque six rnois, nous voici plonSés
dans le bâin - avec des éIections léAislalives le I décembre et toutes les consé-
quences: les villes et viLlages sont décorés draffiches, de graffiti des trois ou

quatre partis qui contestent les 56 sièges du Parle¡rent. La couleur rouge domine
nettenent. La TV est pì-eine de ces messieurs, chefs des partis, et bientôt cornmen-

ceront les rallyes sur la place Metaxas. Maj-s 1es Eens ne senblen?, pas 'urès excités
et en ont assez d.e beaucoup d.e promesses et de probtèrnes qui sraccumulent jour après
j our.

euel paradoxe de revenir de Caux dans cette atmosphère ! Tout ce qui sry est
passé cet été, et depuis 1rêté - Ies rencontres, nos prises de conscience et les
riches expériences de notre senaine de fin octobre, et le vreek-end avec lous nos

arnis suisses. Nous nravons pas de doute que crest sur ce terrain-là que nous devons
avancer ici.

Nous avons déjà eu plusleurs bons nonents avec les divers anis de Nicosie, des
téléphones, des contacts. Notre anbassadeur suisse, gul résiCe à Tel Aviv, était
ici cette senaine et à une réception nous avons retrouvé quelques personlE qui éva-
luent Caux et son action; ils auront un rôle à jouer dans lravenir, tels deux des

directeurs généraux de Ministères, et le sous-secrétaire drEtat.

En plusieurs de ces amis, nous sentons la soif de pouvoi-r aller à l-a racine
des problènes et d.e refaire d,es liens qui ont été coupés par telle¡rent drévénenents'
de haine et d,e peur. Nous avons aussi retrouvé ceux avec lesquels nous étions aux

Etats-Unis en juin. Lrexpérience outre-Atlantique les a aidés dans leur cornpréhen-

slon, et les liens qul se sont noués entre nous pendant ces semaines de zLg-zag
aux Etats-Unis seront précieux pour la tâche ici.

Nous rencontrons aussj- beaucoup dtécho à ltidée de Caux 86 et nous somlnes strs
que cette 11e, qui- a tellement reçu dans le passé, sera présente à Caux f986'

MARCEL et THERI GRANDY, Nicosie

EXTRATÎS DIUNE LETTRE DIEGYPTE

...Je pense à la préparation des quarante an€ de Caux. 40 - nombre qui a
peut-être une lmportance particulière car on 1e voit si souvent apparaltre dans
la Bible, c.onme lrexplique lrarti-cle ci-jolnt, tiré de trGuidepostsrr, journaì- que
je reçois des Etats-UnJ-s.

Pendant la rencontre à Caux des llpernanentsrl, nes pensées, celles de lattper-
nanente égyptiennetl, sont avec vous. Après un très bon voyage, jrai retrouvé
lroasis de Gl.yrn et ses habitants avec joie, de nêne que tous les nombreux amis
drAlexandrle. Nous nous sentons plus proches avec les cinq danes ayant passé dix
Jours à Caux. IÌ faudra se revoir, non en groupe, naj-s personnellement à deux ou
trois afin dtaller un peu plus profondénent.

Je ne réjouis tellement de recevoir des nouvelles... Mes fidèles anies, ne
nroubì-iez pas. Lféquipe a besoin de setltenlr par la main-plurnerl pour laisser
le fluide dlvi.n passer entre nous.

VIOLETTE ROSSET, Alexandrie
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DE LA CONVICTION A t'ACTION

Le forun des jeunes de cet été à Caux a été pour noi une découverte de la foi. I1a eu des suites imprévisibles qui nrenvoient... jusquren Australie ! Je va:-s par-ticiper là-bas à un cours de fornation d.u Réarmeurent moral spécialement destinéaux jeunes des pays du pacifique. Je pars pour quatre ¡nois.

cette idée est venue à la fois de lrextérieur - par plusieurs personnes - et d.elrJ-ntérleur, par la pensée très nette, reçuer.rn jor:'", euê jrallais voyager pro-chainenent et qurune occasion se présenterait. Le lien entre ces deux sourcesmfa fait envisager sérieusement ce projet, gui srest peu à peu concrétisé. Mondépart pour Melbourne est fixé au 23 décembre et je rnren réjou¡-s beaucoup.

Pendant les quinze jours qui ne restent, jtai décidé de
Bourdin et de venir lraider à Boulo8ne avec ses Jumeauxpuisse se consacrer aux tâches du centre. Je vais donc
la Maison de Boulogne, que je me réjouis d.e découvrir.
dépannage, loatrs peut-être quril d.onnera à cet,te faniile
qurun à plus long terme.

répondre å lrappel drAnni-e
de deux ans, pour qurelle
passer deux semaines dans
Ce ne sera qurun petj_t
Itespoir de irouver quei-

THERESE BARRAUD, Lausanne

Dieu est iurnensénent bon; cornrnent user des richesses qurIl net à notre disposiiion ?

Le filn de 28 nin. produit en cassette-v1déo par nos amis drAfrique du sud. constitueun docunent très fort : des paysages splendldes, une vision réariste de la situationactuerle dans les canpagnes de ce paysr 1e ténoignage simple et d.irect drun fer¡rierchrétien. Roly Kingwlll raconte connent, au niveau de sa région, it a résol-ugrâce à lrécoute de Dleu trois problènes majeurs: lrérosion des terrear les ten-sions entre les races et le chômage des Noirs.
certes, d'es esprJ-ts sceptiques trouveront ces solutions paternallstes et sans por-tée générale. Mais telle nra pas été notre réaction, à ma femne et à moi, en voyanlce filn en août à Caux. Nous avons trouvé quril portait un nessage drespoir dignedtêtre répandu aussl en-dehors drAfrique au su¿, d.ans les pays francophones, enréponse å une propagande souvent partiale et mal intentfonnéL. Jrai donc eu laconviction qurj.l faltait le doubler en français.
En consultant les amis de Caux à ce suJet, jrapprend.s que d.rautres partagent naconviction et qurun certain travail a déjà été effectué pour la trad.uction et, larecherche des voix. Lrenreglstrenent de ||ESPERE, pAys BrEN-ArMEil (traductlon
françalse de rrPromlse of the Veldrr) aura lieu 1e 6 janvier t9g6 dans l_es studiosde Caux. La collaboration de Michel Orphelin est assurée (ir viendra spéciaÌementde Paris). si lton désire aider à couvrir les frais de doublage, on peut adresserson versenent au ccP No 60-t2o oo, de la Fondation pour le Réarnenent ¡noral, avecla nention : Doublage vidéo Kingwill.
A côté du probtène des relations hunaines en Afrique du Sud., jral été sensible àun autre aspect, conbien actuel, abordé par ce filn : les relations de l-rho¡orneavec la nature et avec Dieu. La nanière dont cet, agrlculteur a pris conscienceque son désir de profit ruinalt ses teres et son pay6 - ce qui 1ra anené à modé-rer I I exploitation de ses pâturages ( soLutlon corltãuse au déjart mais rentable àlong terne) - me paralt exenplaire drune dénarche à laquelle chaque chrétien ¿e-vrait srastreindre.

BERNARD et IRENE CHAPPUIS
ingénieur forestler, Le SenÈier

Nouvelles rassenblées par MARIELLE THIEBAUD


